
Où est Dieu dans la souffrance ? 
(3/3) 



Page 1 

Jb 8 : 4 à 20 

« Si tes fils ont manqué de consistance dans leur vie, Il les a escortés dans leur projets orgueilleux. 
Mais toi, si tu cherche dès l’aurore Dieu, Si tu demandes une grâce au Tout-Puissant. Si tu es juste et 
droit, dès l’instant présent il se lèvera sur toi, Et comblera de bonheur ta demeure de justice ; La foi en 
la création divine littérale est ridicule car c’est un vain refuge qui ne permet pas de grandir mais celle 
de la loi naturelle de cause à effet est intelligente et permet de comprendre le plan de Dieu de la 
création à la fin de toute chose. 
Interroge ceux des générations passées, Sois attentif à l’expérience de leurs pères. Car nous sommes 
d’hier, et nous ne savons rien, Nos jours sur la terre ne sont qu’une ombre.  
Ils t’instruiront, ils te parleront, Ils tireront de leur cœur ces sentences: Le jonc croît-il sans marais ? Le 
roseau croît-il sans humidité ? Encore vert et sans qu’on le coupe, Il sèche plus vite que toutes les 
herbes. Ainsi arrive-t-il à tous ceux qui oublient Dieu, Et l’espérance de l’impie périra. Son assurance 
est brisée, Son soutien est une toile d’araignée. Il s’appuie sur sa maison, et elle n’est pas ferme ; Il s’y 
cramponne, et elle ne résiste pas. Dans toute sa vigueur, en plein soleil, Il étend ses rameaux sur son 
jardin, Il entrelace ses racines parmi les pierres, Il pénètre jusque dans les murailles ; L’arrache-t-on du 
lieu qu’il occupe, Ce lieu le renie : Je ne t’ai point connu ! Telles sont les délices que ses voies lui 
procurent. Puis sur le même sol d’autres s’élèvent après lui. Non, Dieu ne rejette point l’homme 
intègre, Et il ne protège point les méchants. » 

Premier discours de Bildad 

  

Pourrait être appelé le procrastinateur 

Celui qui évite l’information pertinente susceptible de résoudre le problème 
afin de reporter la décision. Au fur et à mesure de l’avancée dans le conflit, il 
se déplace vers la position « Pas maintenant ». 
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Jb 8 : 11 à 19 
« Le jonc croît-il sans marais ? Le roseau croît-il sans humidité ? 
Encore vert et sans qu’on le coupe, Il sèche plus vite que toutes les herbes. 
Ainsi arrive-t-il à tous ceux qui oublient Dieu, Et l’espérance de l’impie périra. 
Son assurance est brisée, Son soutien est une toile d’araignée. 
Il s’appuie sur sa maison, et elle n’est pas ferme ; Il s’y cramponne, et elle ne résiste pas. 
Dans toute sa vigueur, en plein soleil, Il étend ses rameaux sur son jardin, 
Il entrelace ses racines parmi les pierres, Il pénètre jusque dans les murailles ; 
L’arrache-t-on du lieu qu’il occupe, Ce lieu le renie : Je ne t’ai point connu ! 
Telles sont les délices que ses voies lui procurent. Puis sur le même sol d’autres s’élèvent après lui. » 

Bildad utilise une métaphore végétale pour justifier sa position 

  

Doctrine de la rétribution 
Remise en cause de la 
création en 6 jours par des 
actes fondateurs successifs C’est l’homme qui fait Dieu ! 

Dieu ne s’intéresse qu’à l’homme qui Le cherche 
L’attitude et les actions de l’homme sont les 
éléments déterminant les réactions de Dieu 

La loi de la « sélection naturelle » 
amènera la création au but que Dieu 

lui avait donné au départ 
Comme si Dieu avait joué au bowling en lançant une 
boule au départ et ensuite il regarde ce qui se passe 
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Jb 8 : 11 
« Le jonc croît-il sans marais ? Le roseau croît-il sans humidité ? » 

amG gome’ 
(3 occurrences) 

Ex 2 : 3 
« Ne pouvant plus le cacher, elle prit 
une caisse de jonc, qu’elle enduisit 
de bitume et de poix ;… » 

Es 18 : 2 
« Toi qui envoies sur mer des 
messagers, Dans des navires de jonc 
voguant à la surface des eaux ! … » 

Toujours lié à la libération 
du peuple de Dieu 

Qui 
s’étend 
sans se 
désunir 

Tout ce qui tend à 
l’agrandissement de 
son être, à son entier 
développement 

Tout ce qui sert 
d'instrument et la 
puissance généra-
trice qui la manifeste 
à l'extérieur 

Décrit une action (discrète) de Dieu dans le 
développement « naturel » pour servir au 

salut de Son peuple 

Verbe hag ga’ah 
sous la forme 
hagyh hayig’eh 

(7 occurrences) 

(1 occurrence) 

Manifeste les 
propriétés de 
la Vie absolue, 
de l’Etre absolu 

Désigne ce qui 
s’agrandit, prend 

de l’ampleur, 
devient majestueux 

Action 
parfaite 
de Dieu 

Décrit une croissance en 
gloire et en majesté 

2 Co 3 : 18 
               « Nous tous qui, le visage découvert,  
               contemplons comme dans un miroir 
la gloire du Seigneur, nous sommes 
transformés en la même image, de gloire en 
gloire, comme par le Seigneur, l’Esprit. » 

hub bitsah 

  

  

Lieu fangeux, 
bourbier 

La vie 

Bildad sous-
entend que le 
plan de Dieu 
pour le salut 

de son peuple 
peut laisser 

des vies sur le 
côté 

Vouées à la 
souffrance 

Jb 8 : 11 

« Le jonc (image du plan mis en place par Dieu pour la libération de son peuple) croît-il (en gloire) sans marais (désignant des 

laissés pour compte souffrants) ? Le roseau croît-il sans humidité ? » 
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Jb 8 : 11 
« Le jonc (image du plan mis en place par Dieu pour la libération de son peuple) croît-il (en gloire) sans marais (désignant des 

laissés pour compte souffrants) ? Le roseau croît-il sans humidité ? » 

amG gome’ 
(3 occurrences) 

hub bitsah 
(1 occurrence) 

Uxa ‘achu 
(1 occurrence sous cette forme et  
2 occurrences sous la forme UxaB ba’achu) 

Mym mayim 

Désigne des 
eaux vives 

Gn 41 : 2 et 18 

« Et voici, sept vaches grasses de chair et 
belles d’apparence montèrent hors du fleuve, 
et se mirent à paître dans la prairie. » 

« Et voici, sept vaches belles à voir et 
grasses de chair montèrent hors du fleuve, 
et se mirent à paître dans la prairie. » 

Traduction King James : « l’herbe des marais » 

Désigne le résultat du travail des 
hommes et de « la nature » 

Le fleuve est symbole de vie pour les égyptiens, il est 
un don, sans lui l'Egypte n'existerait pas. Le Nil et sa 
crue sont considérés comme une manifestation divine 
bien qu'aucun édifice ne lui soit consacré. C’est vers la 
Vème dynastie, que la divinité Hapy apparaît en tant 
que déification et personnification du Fleuve.  

  Au départ considérée 
comme immanence 
divine puis divinisée 

UxaB 

Désigne une filiation, un lien de continuité 
ou de fraternité 

Désigne une transformation, une conversion 

UxaB 
Désigne quelque chose de creux qui 
grossit, prend de l’importance 

Joseph comprit le 
message de Dieu 

Exprime au commencement des 
mots la durée et la force 

« Maintenant, que Pharaon choisisse un homme intelligent 
et sage, et qu’il le mette à la tête du pays d’Egypte. » 

Gn 41 : 33 

X 
Uhtysyw wîshîthehu 

Poser, fonder 
Mettre en réserve 

Etat d'une chose qui, n'existant pas encore, 
se trouve néanmoins en état d’exister 

Exprime la nécessité 
de constructions de 
réservoirs 

Pour faire croître 
« l’herbe des marais » 

Joseph construisit tout le réseau 
d’irrigation de l’Egypte avec un 
réservoir dans la dépression de 
Fayoum pour ensuite alimenter 

le lac Moéris (Birket Qéroûn) 

(Voir « Qui était Joseph en Egypte ? ») 
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Jb 8 : 11 
« Le jonc (image du plan mis en place par Dieu pour la libération de son peuple) croît-il (en gloire) sans marais (désignant des 

laissés pour compte souffrants) ? Le roseau croît-il sans humidité ? » 

amG gome’ 
(3 occurrences) 

hub bitsah 
(1 occurrence) 

Uxa ‘achu 
(1 occurrence sous cette forme et  
2 occurrences sous la forme UxaB ba’achu) 

Mym mayim 

Désigne des 
eaux vives 

Gn 41 : 2 et 18 

« Et voici, sept vaches grasses de chair et 
belles d’apparence montèrent hors du fleuve, 
et se mirent à paître dans la prairie. » 

« Et voici, sept vaches belles à voir et 
grasses de chair montèrent hors du fleuve, 
et se mirent à paître dans la prairie. » 

Traduction King James : « l’herbe des marais » 

Désigne une filiation, un lien de continuité 
ou de fraternité 

Désigne une transformation, une conversion 

Désigne le résultat du travail des 
hommes et de « la nature » 

Le fleuve est symbole de vie pour les égyptiens, il est 
un don, sans lui l'Egypte n'existerait pas. Le Nil et sa 
crue sont considérés comme une manifestation divine 
bien qu'aucun édifice ne lui soit consacré. C’est vers la 
Vème dynastie, que la divinité Hapy apparaît en tant 
que déification et personnification du Fleuve.  

  Au départ considérée 
comme immanence 
divine puis divinisée 

hGsy yishgeh 
(3 occurrences) 

Jb 8 : 7 et Ps 92 : 12 

« Cantique pour le jour du 
sabbat » du Messie, à son 
retour, à la fin des temps 

L’homme 

Qui s’étend sans se désunir 

La vie terrestre 

Selon Bildad, la finalité 
du travail de l’homme 
et de la « nature » est 

le bonheur de l’homme 
  

Loi éthérée 
énoncée en 
Jb 8 : 7 

  
La loi d’action / réaction, dans 

laquelle toute conséquence 
possède une cause naturelle 

Dans le 
domaine moral 

et spirituel 

La doctrine de 
la rétribution 

Dans le 
domaine 
physique 

La sélection 
naturelle 

Bildad souligne que le travail 
de l’homme et de la nature 
ne pourrait avoir de résultat 
sans les eaux vives que Dieu 

donne et produit 
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Jb 8 : 11 
« Le jonc (image du plan mis en place par Dieu pour la libération de son peuple) croît-il (en gloire) sans marais (désignant des laissés  

pour compte souffrants) ?  
Le roseau (Désigne le résultat du travail des hommes et de « la nature ») porte-t-il du fruit sans les eaux vives (données par  

Dieu) ? » La poésie hébraïque utilise 
beaucoup les parallélismes   

Les parallélismes 
synonymiques 
La première proposition est 
reprise dans la seconde 
avec des termes synonymes 

Les parallélismes 
synthétiques 
La seconde proposition 
complète le sens de la 
première 

Les parallélismes 
antithétiques 
Les deux propositions se 
contredisent 

Une première 
lecture laisse 
penser à un 
parallélisme 
synonymique 

Une lecture plus 
approfondie 
laisse penser à 
un parallélisme 
synthétique 

Une lecture 
profonde met 
en évidence un 
parallélisme 
antithétique 

Rhétorique basée sur 
le bon sens et la logi-
que montrant le lien 
naturel de cause à effet 

Rhétorique basée sur 
une valorisation du 
travail de l’homme 
dans un plan global de 
Dieu pour l’humanité 

Rhétorique basée sur 
la primauté de la 
finalité voulue par Dieu 

La souffrance 
provient d’un 

mauvais placement 

La souffrance est pour 
ceux qui ne sont pas 

actifs dans le plan divin 

Le manque d’eau implique 
d’être au mauvais endroit 

C’est Dieu qui arrose et c’est le 
travail de l’homme qui fait croître 

C’est le travail de l’homme qui 
fait avancer le royaume de Dieu 

La souffrance est le 
marqueur de l’absence de 

la bénédiction de Dieu 
S’il n’y a pas de bénédiction 

(sous entendant s’il y a 
souffrance), c’est que Dieu n’a 
pas arrosé de ses eaux vives 
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Jb 8 : 12 et 13 
« Encore vert et sans qu’on le coupe, Il sèche plus vite que toutes les herbes. 
Ainsi arrive-t-il à tous ceux qui oublient Dieu, Et l’espérance de l’impie périra. » 

wBab be’ibbow 

Désigne ce qui est 
en progression, en 
marche graduelle 

Caractérise le mouvement 
d'une chose qui s'avance, 
paraît au dehors, s'ouvre… 

(2 occurrences) 

Cant. 6 : 11 
« Je suis descendue au jardin des 
noyers, Pour voir la verdure de la 
vallée, Pour voir si la vigne pousse, 
Si les grenadiers fleurissent. » 

yBaB be’ibbey 

Désigne ce qui est établi dans 
une progression graduelle 

Caractérise le mouvement d'une chose qui 
s'avance, paraît au dehors, s'ouvre… avec le 
désir de voir la chose s’accomplir exprimé 
dans l’expression « Plaise à Dieu ». 

Bildad décrit une croissance 
selon les critères de l’homme 

PjQy yiqqatep 

Toute idée d'obéissance 
et de sujétion 

Situation d'une 
personne 

soumise à une 
autorité 

souveraine, de 
plein gré ou non 

Toute chose qui se 
démène, qui  se 

remue sans cesse; 
qui va et qui vient 

sans s'arrêter et qui 
persiste dans son 

mouvement 

al lo’ 

X 

Qui est sans…, 
ne pas être… 

Bildad décrit un homme qui veut 
s’affranchir de l’autorité de Dieu 

  
La souffrance provient d’un 
mauvais placement 

La souffrance est pour ceux 
qui ne sont pas actifs dans le 
plan divin 

La souffrance est le marqueur de 
l’absence de la bénédiction de Dieu 

Avec  
Jb 8 : 11 

Avant toute herbe il sèche.                       

(1 occurrence) 

ryux chatsîr 
(16 occurrences, 
toujours en lien à 

une action de Dieu) 

sbyy yîbas 
Manifestation 
de la toute 
puissance 
spirituelle 

Désigne un retard 
dans la marche 

  

  

ynplw welipney 

Devant la face de (avec une 
notion de crainte, d’anxiété) 

Bildad énonce que Dieu châtie, 
que c’est Dieu qui rétribue 

chacun 

Sous-entendant que 
Job est dans ce cas ! 
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Jb 8 : 12 et 13 
« Encore en devenir et sans considération de la souveraineté de Dieu, anxieux devant ceux qui ont 
grandi et sont accomplis (par l’action de Dieu), il est freiné et bloqué (par Dieu). 
Ainsi arrive-t-il à tous ceux qui oublient Dieu, Et l’espérance de l’impie périra. » 

twxra ‘arechowth 

Les chemins 

la ‘El 
Pnx chaneph dbaT thobed 

Passage étroit, 
fente 

Solution de 
continuité 

Désigne un 
isolement, une 

séparation, 
une totale  

solitude 

Conjugué à l’Imparfait 
Processus ou une condition non accompli, 
inachevé, prolongé ou répété. 

Jb 8 : 14 
« Son assurance est brisée, Son soutien est une toile d’araignée. » 

rsa ‘asher 

Lequel, 
laquelle, 
ce qui… 

jwqy yaqowt 
(hapax) 

Toute idée d'obéissance 
et de sujétion 

Racine du mot jUx chut Réparer, joindre 

L’existence élémentaire, 
individuelle 

Symbole du travail de 
l’homme, de ses efforts 

  

L’objectif de « l’isolement » est la 
prise de conscience de la 

nécessité de quitter 
l’individualisme pour s’unir à 
Dieu, le souverain de toutes 

choses y compris du résultat de 
nos efforts et de notre travail 

« celui qui 
est pollué » 

Symbole du travail de 
l’homme, de ses efforts 

Désigne le fait de 
s’éparpiller, se disperser 

Pnx 

Pnx 

La douleur d’une 
prière de supplication 

Dépeint la bouche de 
l’homme qui expose le fond 

de sa pensée profonde 

« celui qui 
s’ouvre » 
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Jb 8 : 12 à 14 
«  Encore en devenir et sans considération de la souveraineté de Dieu, anxieux devant ceux qui ont 
grandi et sont accomplis (par l’action de Dieu), il est freiné et bloqué (par Dieu). 
Ainsi sont les chemins de tous ceux qui oublient Dieu (dans sa justice), 
 
 

celui qui se disperse 
Et l’espérance de                                                             se trouve (à répétition) dans la solitude 

celui qui s’ouvre dans la prière 

Laquelle l’amène à  

Son soutien est une toile d’araignée. » 

être (consciemment) soumis à l’autorité de Dieu 

se soumettre (volontairement) à la souveraineté de Dieu 

tybw ubeîth 

La maison 

sybKe ‘akkabish 

Araignée 

(2 occurrences) Es 59 : 5 

Dans ce chapitre, l’Éternel commence par 
présenter au peuple son état (v. 1-8) 

Le Résidu le reconnaît dans l’humiliation (v. 9-15) 

Alors l’Éternel intervient, tout seul, en délivrance 
et en jugement, et traite une alliance perpétuelle 

avec le Résidu. 


